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C' 1<111e
3.rie Année. Il Je suis chose légère et vais (le fleur en fleur. I 3111e. Anné~e

*vOL 1-1T. ____PETIT

IND',TlI~ CANADIENNE.
Monsieuir le Rétl.ietelir,

l'i'iý;iu lAI.rillu' a bjien voilus'iveithr
de niotive:ui, geiiiqii*zts peu crpris le lever
(i E11 il vois uIl peLrmevttre:, Saîlis clute,

d'y coiîtiuîiter le sujet que oje coiiîuîeîiçtii
l'agi dernier. L.I suite de ces articles,
je l'espère cIli mintus, le sera is Vilu
d'lai maiuvais <il, piiiîsqiiç le sujet eni est
essenitielleîmenit c:i:ciiet qu'ils sonît
audressés à (les Canadiens.

Les qiieluiivcs ntets <lite je vous tritiis-
mets :ijtrlli i regarcleiit les liul-
titres île clons. je les rrois 4:orrectes, lit
muoins lissanit auîx derîîièrcs, car je les

-lieus (les Propîri et:i ires inéîies tics muinis-
faetaire'. Ma.is pîour celles qui ont raîpport
à ('tî.asrieî le àlr. Cli irtuer, je aie
pis les garauitir avec autant d'a!btiru.nce,
carjîi n'ai lits le voir Ittiiiièq~c

Avant dc coimmenicer, Mi le rédac-
.leur, j*avertirai de nmouveau ýo Lecteurs
,quie mou sisjet uiinbrnsse pas Pi'xîustric
-de tuit le Canauda. maîis seulement celle
.dii District (le Québec.

.Agréez ï
IlDùcciiiîbre 1850. J. S. M.

AUTICLE Ill.
MANUFACTVRS DE CLOUS.

Il scrait liptii-t.ét îlitflcile <le ciéter-
nminer d1-ills quel temps Poil comimeniça
à lîbriqiier des~ clous clains la v'eille Eu-

rmise, allais il cgt bien facile de fixer
cette é1io lit(- en Cuimacla, où, commîîe
dans tous les paiys qui ne comptent quî'unî
petit nomîibre d'annîées depuais leur fondîa-
tin. les dlîs titi pets renmarquiables sonît,
piamr ains3i dire. toute-- p'résentes à la

Cc fut 'Jr. Chasrtier qui, le premier,
css.y i et réussit i raire decs clous à Qiélucc.

oà il ét.tblit min1e in Iu:-iri:tire Vers IS3O

il lî'eî r-«- is-ïr dan,; ce iî-vaîgenire
dlidsiest rie, dontt le besoin P'Se fesuuit depuis
lonîgtemp~s senîtir à QtélîCo, il ne voulait
cp«î.-îud.îwt iras commnencer sur aille troup
guMalade échelle, (laits la1 craîinte, pîrobabîlle.

glacialt. de s7etiger clatis les dettes (qu'il
n'agiraiît îî:t renconitrer avec ses Profitas, et
que soi) (lu e fortuneî ne liii agirait paxs
l.-riiiis dle li iver. Il sei bornîa dune à ftire
du clou à batrdcau, et il aie procura nmé

SÇM,.ýINAInr, Dr. TÊ3E 1 Dèveinbre 1850. - -No. 4.

7.iiisine, mû rir lvaequ cuit Cetie mnufaceture mxarchie I-ar l'cati, et.
600ou 60 à lit minute. 1l cintinia d'el] comma-Ie tuaites lcsa:iutres, elle fonctionnie
faire ainsi jusques cil 184.5 flie sois etit- tit p-ti rniib l'hiver que j'eté, aîrcc-
bliýsenenî fint détruit lxir Iliiientlie j qu'il est a:Ssez dilliule d'en exlporter les
qui flivtiugea st. 'Rcet je nie cro>is pas p1.o.îu uts lorsqiu la IIaîvîgaîoiI est Initer-
qu'il eix ait f:îbriqîmé iL dautres depuis roînsiîie ; iue<>uî% ('iiîe.it uqueiil ou renieclie-
cette époquîe. ra, J;teiuîcut, je crois, ent construisanit

Tant recherché qju'il fût, ce eloun n'étail le ceint de fer (le Qlnba à Richuxtond.
pais, il s'el tillait de beicuî,c li u Les lliccndie.s cili IhtubouIrg :t, Rtocd et
P'ou employait eni plats granîde quantitt ; (liithloigt Jeau,eonîîneo le Co iQt
niais Mr. Chartic. distilla i la coli'cti. bien, firciaît giirbeauicoup d'argenît ïï
on de celui-ci, laissant à (Iueliln'titrm Ill lS Airâ. Alethot, McDotiattl & oiuqui é-
hardi que lui, le Soin dle porter sol inîdus- tîuîenit les setils (fi fissenît dii elo à cet-
trie à un plushaîuit degré de Iperfection te éploqte, niais ;à presclît leur gainu est

Ce Iras si decsiré et qui (levait étre snoins ~osdrîlquoique ccpendcant ils
si~~I avîtgi uclc u iCi a t :sçeiut encore de tres*bonncs aiff-ircs.

par titi (tu uos comipactriotes ; ce l'lt %Joli- Il existe encore, à Qîîctéhec inégale, aille
sieur i'uétiîôt. qui %ouliit îîrocurer titi autri, uîanu6iueture (le clouis, appîarteniant à
Bats-Causada. l'avanîtage dc rejiasser de .11r. LeCe. et Saie pres dix1 mairchie :ýtPu
teute implortationi de( cet article Si lié- cette uîîa11iîflcttire n'a été établlie que le
ressaire, et ein conséqience il établit, eii jîriutempls; dernier; mais le sucès qu'elle
1837 sa maraiîcttre de clous ïï Beaui- ., -, depuis ce court espac <le temps, f tit
Port. croire qî'i Il pourra Feit-étre bientôt sur-

il nec se contenta pasm commle sosi passer,oî dlii moinis égaler celledeiMUr..Mé-
prédécesseu'r (le faire (Ili Petit clos'; il tliot. Elle renf'erme auctuellemnt 6 a-i
voulut cii faire (lc tolites dimîenîsionîs chinues, nattes par la vaupeuir, qui coupîent
et de tolites qualités, et la forttanc qu'il jenître G et 8tonnieauîx tle clous pa Seîixai-
a acqllise, el, graidul Partie u ixia- ne, suivant leur granudeuir. lie ces G nia-
yei de ce commerce proitve assez. qu'il cluines, 3 Sont empîjloyées a la conifectionî
eut raisonu d'élargir lér dle 1,111- Idu petit clou, et 3 à celle dit grand. V'a-
diîstrie dans laquelle il vena:it d'entrer. valitage qîu'ut cet eUablissceitd'utre mîti

La manufaîcture de Mr. Métliot reix- par la vapeur, lits perîluet sais dolite de
fermie 7 mnachines, puropires i couper le miarchier plus facilieent que les autres
clou, et qui cii foiîriîisseîît géîiéraleîîieit penidanît l'hiver.
10 tonneaux et pinis par semnaine. Par- La troisueine uxuaîiîîf'aetire de clous que
lui ces îiachlîes il cil est qutelqules liges îîo.-sde le das-triet de Qýtuee est celle
desîiimées SîIéeiaîlielit à fire le 1îctitcioti. de AIrs. Mlldoîialti et Logan, à Portiieiif.

Celles ci sont bienî iai.is disîaeuxclkiscs Vcetublasseiiici,. de cette inaiitti:lcttire aie
que les auitres, puîisqui'il siifiit d'uni sels. remionute qu'à l4q. niais pouir nî'êtrc pas
huommei pouir les faire miarchier toîstes à la la plus anicienne, elle nî'enu est puas minlis
rois ; et la Seule chose qu'il ait à faire2, îla plus iîxiportuiute :cii effet elle renferme
c'est de fixer les baxrres tile fer star titi Ise- il'cuteaix qusi peuvenut fbîiriiir Jisqtt'i
lit méica'îýismnie qui, cei to rxaîît de luii- 2 tonneaux de clous par jour. Dc ces il
iiiùine, les conuiit sous les cuiteaux, et inaelîîtics, il y eii a 5 quii couîpeiit le graiti
de ve*Ilter àce qt'il ye lu;it tulolrs îles- clou et qui exigent titi hiommxe pour clia-

sui. L îîacuiîe le Ir.Claiterfaisaitle cîîne d'elles; le5 6 autres suait eniployees à
clou d-* la1 Inégale ixaiére et c'est auissi cel- faire le clou à baîrdeuix ; celles-ci cm-
le (Ille l'on1 emp jloie àplrésent dans tolites Iploient ,,,u lîouînîc et dieux emîfatit3. Cette

lî's îxî:xuifilectirc'sde clous. Mais cell Cst m îanxufactumre, commne celle <le iNIr. Métlot,
pa:s la mîêmeî clause pouir les inachiines q1ui marche par l'at et possède aiisbi,comnie

lbrat le clou ; chîacunîe d'elles requliert les les autres, titi t'uiîriîeait destiné à f tire rota-
soinis d'lai homme pougr présenter et tour- -sgr le fler afini de le rcendre plus tenidre ;à
lier les barres sous les corteaux. cur.CILacuned0 ceu nnlctsas



tient, en outre, nue mnclîiîîo qui le Ber
qu'à couper les feuilles de- fur cil bantle
(lent la1 largeur détermiune lit louigueu
tit clou.

Commie l'ouvrage des empllloyés& dan!
les nînmumf11aeî;.rC dle cloius e,4 très-(Iln
ils g-agnenît à G oit 7 shelins par jour
Le nomibre en est très-lictit, et ccjîcudaîî
il est cons.L-tantille dans les 3 imanufitte.
turcs précitées ,il se fuit p'Xus ([lui iiil.
lion et demii do livres pesant de cloie
pa année.
MNais, nIe dIira-t-onl, que fttt-ou lc cctt(
quantité inîlineiîse (le clous? . .Cc
quî'onx cil flit? . ni.ais c'est fittile i
trouver, . .. on exporte ce que l'on nu(,
piut employer ! et c'est (laits cette ex-
portatIon. (Ille consiste, .1 bien dire, le
prinîcipal avalîtago. des inanufuc titres de
Clous. 'En efret, si elles SeC rontezîtaient
(le fournir a Bas-Canada de cletus donît
il a besoin, ce sertit bien, à lat vér-ité,
un bol avantnue, maiis le profit ne
serait pis bienf grand -au lieu qu'en
exportanît ainsi un rr.îclc fabriqué avec
un produit indigènie doent la qualité lie
s.uurait, être supsé(fer dles 'lrois ni-
vières )elles attirent l'argent <le 'trau
ger danîs le pays et contribuent àâ l'il-
grandissement die son commerce. Tl n'y
a encore que quelques aninées, Québec é-
tait obiligé (le payer dles .sommes consi-
dérables pour faire venir (le 3Montréal
et du Ilitt-Cauadt(a tout le clou doent il
avait b -soî .nis à présent les rôles sont
changés, et le District dle Qutébrc en
exporte jusques danîs le Ilaîit.Cauada.
V'aunée dernière mêmie, il eil pa:rtit i-
ne grande quantité pour la Californie
où l'on se procurera pîrobablemecnt une
banne qtantîte d'or cii retour, si, toute-
fois,cette belle Cuýlît.)riîte n'est pias coin-
lue 1 sc l la Fable

On voit par là que les maufactures
(le clous loin d'être nu Obstace -à l'avani-

cencia duB. .,devennnt - onînuire,1
unie noulVelle source <leproits qui lui
permiet d'eîeiidrc son commerce. Tffiis si
ccs inaehimies niériient quelque aî,proba-
tioei, il Cil est bien d'autres aussi, conîniie
on1 le verra, qui nie incerilelît pas autantt

d'excoaugmeut.qu'on leur oni donne.

"}'rs,3n et lace oliin zncmnt eiuvab in'-

Quf-j3eo, 19 Décembre 1S50.

-A propos des £ 100,090 votés déiniti-
veinent par la corporation pmour le elle-
miin dle fer (le Québec et Richmnond,
pr,'venlons les exploruteîîrs nommnés pakr
la Compagnie et la Corporation et piré-
lattant à la grande excursionm que nous
ferons quelque jour aux chûtes de Niagara

t par le cemnin de fer projeté, permettons.
3 non;13 puisqule c'est oudlitJeuid i,
r uine petite excuirsion aut Captl-Jlouîgo et à la

Ou1 sait quîo la cond ition Sine qila 21on à
l'emx assoinent dut billet (le £ I0O,000, était
qu l1I e clivoniiii (le 1ýrubOutit -.lais Québec.

Udit que Quîébec WîU îîs payé uiop cher
cet avanîtage, cair lat question était Vitale
1 Ouir liii. Quoiqu'il eix suit, le crédit <le lit

icité lie sera dcéliiiiîiveimeiit enîgagé que
lorsque le ceini do fer sera commnicé
et Commnencé par Québec.

Voilà cepend(ant lui tiers qui se met de
la partie et donxt les conditions seront peuit-
être encore plus litres que celles de la
Corpîorationi ; C'est le fleuve St. J-auirexî
sur lequel il s'agît <le jeter un tient. 'i-
piosé qu'uni petit sur le St. Lauirent soit
possible. Eon que la chose soit imîpossible
en soi, muais elle pourrait l'être et égard
aux folids dont dispose la collipagnie.
Dans touts les cas, ce sert unt fameux [)ont
qule celuii qui verra passer enître ses quais
bali s 'émfoulvoir toutes les glaces <le la
grande riviuèrCdepîtis la cliâte de Niagaira
jusqu'aut Platoi, oui atu Cap-71101ga.

Le I'laton.et le Cap)-Rouge-i sont donc
les deux endroits rivaux qîui se -disputtnt,
par l'organîe (les intéressés, le ponit dui St.
Laurent. AL notre miv*s, qui î'cst jamais1

il 'uîi avis d'écolier, un des avantages de
Ma voie l>ar le Platon est <le fournir à la
compagnie dtu chemuin dc fer ', Québ:ec a
Mountréal, si l'oni n'en fait jamuais tit, (les
lisses toutes posées de Quuébec à la rivicre
JacqucsCartier. Dut reste, cette voic est
plus longtie que celle <lu Caui-Ilonge dle 9
milles ; elle sera beaucouîp plus dîsjîen-
dlieuîse ssarît alt milieui (les terres défri .
cliées datîs toits sou parcours deputis les
j<iicc&çions <le Latijînéro jisi-qtu'a Quebec ;
le piassage du flceuve paraît plus difficileatm
Platont qu'aut Cap-Rouge; enifinx le cheien
devra~ traverser dut côté dit sud, les savan-
tics itîlabiteés et inhlabitables qi sont ait
miorcl (le Statufold. Dît côté (li lnord], volts
avez toit d'abord deuix ponts, lien consi-
<léra bles, il est vrai, -. leterstir les rivières
Port ietif et.TJacquecs Cartier; les endroits
Où paîssera le chemin nie peuvent rienî
promettire pour le transport dles detiréps;
ce sont les terres ruinées <les -villages du

Ca-atle nord-est ou brûlé lotit le nom11
semble indliquter la stérilité et les champs
sablonneîux et ari1es, (lii Grand et dît 1>ait
G'asal. Des stations sur la rivières Jac-
qutes Cartier, à Lotbinière ct à Portîîeîîf
cependant poîuri-aieit êýtre tcès-p)roduictives,.

La voie par le Cap-rouige traverserait
potur arriver à Sonîcrzet les belles terres
situées entre les chapelles <le Stanolldl 0't
de St. Norbert et 'St. Christopîhe d'Arilia-
baska ; elle serait Plus couîrte, pluisrappro.
chée, de peu de chose, il est viai, six mil-

*les environ des nuveaux établissements;
insut <isjiý3nilese, toi ni'aurait ikas tllie

rivière à passer; enîfinî, il lînruiurtit y avoir
pîlus <le possiltilité. (le colisuî-îîire le )olt sulr
le fitive auip-oig qu'au illatoii. $t.
Nîcolîsq (lieirttîdexteîioutci
activité tout l'été, les moeulinîs de lat ri-
vière Chaudière et le Culi.î-ouugre perm-net-
touit d'alimner l'activité Ott clîc-iniii dle
1c.r.

Cependant 1'uu1alnge de Québec et le
profit <le la comnpatgnie devrait petut-être
faire préf'érer la Proutiière voie, sîîrtoî.t -'i'
coii on1 Cil parle, 0)ILI la rolonlge jusqui'à
S1ýomerset d'ou, elle descetitmiten ligne di-
recto par Plaîtonî.

11r. Blolduîc, qui partit at niois d'aoùt
I811, potur les iliissîoiîs <le C'î-oî st
arrivé hiier à Qttulîco. Il a dit ce mnatini
la mese<'e lit coininiiiiatitè, ai $ýéniînire.

g.Blutnehlet, évêque <le Wala-Wali:,
a été trus?épar lai cour- <le Roine atu
siége tlc Ncsqttally; liai- ce cliaigcîneiit
le diocèse Wal-ularetombe iouis la
juurisdictiox de 'atrclievtqtie (t'Oré-gol-Citv.

Mtr. et Mde. Dess-tie, accomupagnés,
(les M. MI.1feifferet de la bandî<e dlii 79
ont donîné titi conlcert hier a.tt soir, à lho-
tel St. George. Il y avalit foule, înous
dit-on, et l'exécution <le lit nîiti.iqme
et dîit chanît a satisfait pleîinemnt
l'auditoire.

Dans ue réunîion <les directeturs dii
chemindte fer de Qtte-b2e à Ric h muid1(
* llioîorable fl.E. Caron là été élii pié.
bidenit dle la coniagic, à la place <le
.M. Pattersoti, qui a dlonnîé Sa <liisioil.

Souis la piierre ainguilaire <le l'anîcieni
palais éicpl:ijorrla laîisonl dît
pa:rlemenit, o i a trouvé unîe pîlaque de
plomîb sur laquelle cst gr-avée l'iîscrîp.

tmîistjvîîte iiîoDouîiiMDC.XC1V,
Pn'ae 'MI, 111111 111,

LUDOICI IIIIFranicorii rigis LI,
lirilutiini j'al:îtii Sui Eîîiseolalis lapîident
liusuiit JOANN".ES -â Crîîce dc ýSt. V:illur
Ecelesite Qîteliece.iisis Eplistopis Jeiparal
et Divo Liîîlovico Eîîmsdeuîî Eccles-o î:a-
troîlis, aluspicibits.

PREMIERS.
IRIILÇT<>îIQIn.

L. ]3caîdet, e'n a mplification.
cc Cil Ven on grecque.

de ci vesio)l.
SECOsrn.

B. Pâqllet, en aiijkaliffio7z.
E. Dalaire, en thumel.
F. B3elleau, cilrron

1E17. Tascheeîau, en f,-ança is.
B. Paranît, cil Versdin -1ccju<'.
T. Periatît, *

J. B3. Planioiîdoi, e'n trsion.
Pierre Alidet, <'n illcmc.
T. Clîaiîdonuict,
'I'. Cliaîdoinntt, Il. Lecoxîrs, A. T'it-

delle et J. Garêépy, en a;-zriîléic.
J. Frenletîc, <'n version.
J. Dél1a ge,

3. caeu n vCcrsion.
J. Mi'diahoni, en thinze.
P. Girard, en Versin.
E. Rioux,i



Sixî hm .

A. Grenier,)
A. ]3loiii, c.e i n latine.

. . F reiîeue, cu Versin lai
3. Colcnîlau, cil Iillnie.

-SEPTîIPIE.
J. Chîlp,,ro1î, en vrbes latiis (2 fuis.)

A. Pelletier, cIt vc,'bcs franÇai. 
G. Brunelle, 4c i

1.X. Blanchlet, c c
G.Corneani, an françai S.

NOUVELLES ÇTAGRS
ANGI.ETrnnr. A peine le paniphlet de

Mgr. wiscîîîanl f'ut-il luis cei vente, que
la librairie fuît littèralenieiit assiégée;
vingat mille e\ctllpluires onut étù vendus
cil <lix heures.

L'Anti (le la religion, joi rmal <le Park.,
prétenid que Lurd Tohuî fttusscl est dles-
ap>prouvîé par plusieurs <le s'es collèguetis
uinistère. Selon cette feuille, le
lord lieutenant d'Il lande a protesté en ter-
nies assez vifs contre ce nouvel élé-
mlenit dc diflùulmiés que l'imprudecnce dui
premlier ministre suiscite dans sout gouver
lienieîit.

De% émeutes ont etî lieu à Birkeni-
bieau, Cil face <le Liverpool. Elles furenit
provoquées par nue avseiille convoquée
à l'effect (le voter unîe aJresse à la. reinec,
espiiatiît l'indignîation îîrotc-slaiîte coi-ý

tre la baîlle papa:le. La traniquillité fûît
rétablie par l'inifluience d'lui prêtre ca-

La reine, dit-ou, £lit uit tapis, et le
prince Albert lîlusicîlîs sculptures, qui
yàraitroiît à l'cvspositiotî <le 1851.

rit.%-cc. rar diécr<t ii, P,èé<deit (7e
la Ré1î.îlliqiîo, M. Ai nud Lefèivre, il.,-
iasite lélèiiî5teitialirt à ?:iîl.est et]
Vayé, Cil !a mêméue qultité, amîpi ès de S.
M1. le roi <la Pruisse ; M., Eduir Touî-
velielatiprès (lc S. M. le roi (le B-avié-
ie; M. H1k (le Bîîtcîîv.l, auîprès le S. m.
le roi dle Grèce ; Mr. dle Sartiges auprès (le
S. M. le roi de Suiède et <le -Norvège.

V. essinblèe nîationîale a rejeté, (laits sa
séance duit 27 nove:îîbi e, nue propositionî
(le Mr. la .ir.ti Giunaio.ît dle transplor
tor le siéège <lu gouvernement <le Paris
i Versailles.

A~LLEMAGNE. Le-s uîPels l 'Ille-
11lagnle sont <le plus emi phi-, à la. gulerre.

Où remnarqule ci '.ms le <lîscotti rque le
Roi <le Prusse a îîroîîoniîcè à î'oituvcî :uu
tles rhamibres, qui a cei lieu le 21 un-
venibre, les mots sulivants: ', En lieu de
teurîpS nous seronls pins fottelijent avinlés
que liens lie l'avonis jamais été clans les
temps aniciens et iîiozderîîes. NoIus lie
cherchons pras lazt-uîerre; nous lie Voit-

baIs pwrter atteinte aux druits <le persoin-
n;nous nie -voulons imposer à qui que ce

soit nos propositions ; mais nous denian- fIsNr.S. On avait appr*3 iagor
doans nuîe orgîîuisatioîî <le la patrie coin- ue victoire gagiié? ji loi 11), 1 tndai
iliiie rmni répondce il mîat:e position actuielle sur les Chillois danî; lat ulvuér - de

eii M naleiîgne et eii Euirope, et it la sonmme Sai:s,àDo. néo, au1'tis liae tj7uiro
dles droits ciîte Dieu a rniis dan,; ias inis. icur trière
Nous avons titi hon dîoit, uloiis voulonîs le
dléfenîdre, et nious resteloîîs sous les arnîc% L1a lég;sîaîuiri (li1 vïs~ ien'rt <le se
dans une attitude implosante .htl3ilIl'é< cej ironoîîee rC d tus l 1. ILS îi *ta .7-paration
qule ce droit soit reconînu. ',des Et lts diia :iî I do C.'l %. d.à Nor-J. la

D'après les nîouvelles (le Pýaris <lit 28' mêmeî fiN\é IL 'i. .ie ''me coîîventiua gtL
nîovemnbre, la guterre enître la Prusse et iéacdx tt uSd
l'Auitichle, serait iîiniiinte. Touts lesiL è~saur ~Ic(a"îediSuI
efrorts (le pateificti<îuî paraissent avoir il %date dlos cleruivrsa:vk icti dcs mlc-
échotué. Uiîe comiplie:îtioîi pîlui sérieusesuo qui i oul titiier.tionît îuîir: i îipit<Ire umn*.
enîcore qtîe l'alffaire' de Ilesse-Cassel vienit médîiate clte cet Ett et le re3te (le L'uni.
<'éclater. Le ioi <le Prusse sotîtieiît le chir 1 ouî.

(le Bruinswickc, qîli refuîse aux troupies (le
la confédération le passage pour ýse iiorter
dans le Holtstein, et y réduire les insurgés.
IL'empîereur dle Rassie est râsolti à prendre
parti dans la querelle ltolsteiîîoise. La
France v'a se trouver auss;i engaigée dhi-
recteinent dans le d ébat, à cause de soit
llance avec le Daiinarkz.

aoNMe. rt retraite dit gèn(Aral baron de
B î1lxpriîxatten, que le îurint'e Orsinîi remn-
pilevaul inistère (le lit g ierre, îréoeceii.e
b2aucuîîp les politiquesdîe Rot. Lcs tits

<liý:ýit quûe cÙgnLral s'est rfséà l'înistittu-
tion <l'un conseil slins lequel il ne liiaufrait
plus été piermlis d'agir; les autres nitri-
bilent sa yetiaite ù I*iniluience f rançaise.

On assure à Roine que le roi dla Prisse,
à l'ot-cisiout dle l. prornatin.cle delu\ (le
-,Cs Sujet1 muardinalat, a écrit nuîe lettre
conçue dans les ternies <lu plus affl'ctîeux
r-espct po-' la licrsoane sacrée dit Souive-
rai Pontife.

PORTLGAxL. Le gotivprienwitnt poarta-
gai5a euîîprillnté cent mille livres sterlill:r.

<le MIN. Bini.: min d'Olit. ira, sommeni qui
seia employée il lacoilstrtictiolides ronitvs.

La question les réclam1aiions' :înlgtaîsc's,
COliintie à ét îe la source dIc grauîds eii

biarras pour le gou vetnemlent. O1 dlit qu'
les nlotes adlressés par sir IL. ilcîtOn Sey-

utlour au ministre (les affitres étrangères.
[sont dles plus impérieuses.

SyRur. Le 16 octobre, la garnison d'A-
lep ayant quitté cette ville pour se
rendre à Dansas, les tribus arabes des
enviions envahirent la ville, et, Sons
prétexte d'enîpêelîer le recrutement, son-
levèrent la ville. Plusieurs mnaisonîs chiré-
tiennes fuirent mises aul pillage et leurs lia-

1) fants miassicrés. Depuis 7 heutrcs dut
iflatil: jui pil'air, le quairtier- <les lr-

1 tilCii. t enI proie aux devastaitions de ces
liardesd<e pillardls.
Ces nouvelles sont li1rvntes à Coinstan-

tiiiople le.2 novembre, et la Porte est clé-
cillée à rtirie unî exemple sévère; elle veut
pr.uver que l'égalité entre les numisul-

titans et les chrétiens est établie d'une
manière irrévonnblo.

M ~. dltris 'Il'(lI.no q, aintoi ln
11la tuîanîr-.- ; a epeclîtalits iluI bill dle ré-
cilîrouité commuercial - V('C le C mac! t.
Le bill a. ét:' eiiay à atl ci n i g.îl '

L-, gé-il er. Ati3t.a "ie td'être élut îprsi.
(lent (le la flejuilirim Mlexicaine.

Une espIo-,îoîi arrlve ca bord dui steamer
Sa ganiore, au moment où il allait quitter
soitéîc.dr et partir paur Stockcton,
ci lîfun a *111lsc la nioct d lui grand
toai><e tic lkSJîî's pot l e0t tit cuit-
vert de pa î C l t iti n îi1ant, lequai
s'est troav-. tente de dt'bris humains.

SUP. Lit, CIEXiX Di'N É~TAT.
( S lite ci fin. )

Il lion;; resto à Il irier <ie pîrofession à
laqulelle on Suug.,r pettauin les g-randeIs

ileet où iîaîVn n L (ute nit
emlploi aussi prr'fitabîc et non illoins liule
de con net uvité et de sin iîxtelli.r,'Ilcc que
<insi- totit o.tcla l rite d. n cultiva-

tour LI es tr'iiVi<'ielh tt'il qie c

colrilwent 1) 01uoîpàènr~e le gt,ùt
Lie la, vie si.îîp1O et ntrle

Danîs l'zniuil iié, liu contraire, l'igui-
culiture, pastn flin< us Céî ès, étai t

l'ol>,et d'uille vêîération religieuse. Sanîs
remnilter juS'qîi'.à Hé'siode, nous vovalis
qu'elle .1 intspiré le ptiiiiîe le phus parfauit
(le Virgi le, les Géîim ,oit l'imani-ila-
tion (lit péte sînihl.' retfci é le beau ciel (le

la lepirie de Céris.
Itto V'irgiêa inc tecmj'orc dulcis .itcbat

Ilorace révza aussi tlcîte rois la char-
rite (leiîcîam. Ne fisons pas à ces

D-ubaut ànlet : Dclillc, e t croyons que
leur ra àncs, u:t~l:in ticsvers toîmt
CC qui est lîaue pm.,cdaet -tiiicti-
v'eilent an b)cïlui (le îr l'éloge tic la1 vie

sliile et lui ' rieuse (les chîamps.
Cicr'îi quii n'était point un c'_ýprif

fade, écrivit un traité sur l'agriculture.



De tous les moyens d'acquérir, dit-il
dans son traité des devoirs; il n'en est
pas de plus avantageuxs, de 1)1(15 féeônd,1
de plus doux, (le plts <dignie de l'hommen,
et de l'homme lîbre,qtic l'agriculture. .Jai
traité cette matière à fond dans mni li-
vre (le Caton l'ancien. Oartniam tautcm
rervm ex çuilnes ahiçn4id acquiritur-. n-
hil est agrwcultura "telflis, ni/elu i 'criaS,
nih'l dulcius, ?zhlw ione, gnihil lî*bc-oi
dligyzius, illînc assumes (de Oie., 11i1. 1.
C. 40- ).
Varron, le pîns savant des Roma1ins, a é-
cnit aussi suir le mêème su).et uin traité qui
nîous est parvenui. Dans les tempjs moder-1
nes, Voltaire, qui avait le sentiment de
touts les progrès. s'est occuipé sérieusement
d'agriculture, et ea a piiéavec conviction.
Cette attention donnée par les pluis
,grands hommes à la profession agricole,j
prouîve que l'intelligence peuit y trouver,
sa place.

Il y a lietd'espùrer que la tendance
qui s'est manifestée depuis plusieuir ant-
nées, en faveur de :'a-iuture, ne ces-
sera pas de s'accroître, et qu'en obtenant
toute l'influence qu'elle doit avoir, elle
diminuera la concuirrence qui etncomblre!
les autres p rofessioits. Elle ne condutit1
pas à la f)rtune, nutis elle assure une ex-,
istence honorable, oû l'on. ne dépend
qute de soi-même. Obscuire et retirée, elle
est sans attraits pourn la vanité, niais
celui qui compte pour quelque chose
d'être, avant tout, un homme utile et
probc, petit espérer d'y trouver une am.
ple récompense de ses travaux.!

Nous n'avotis pas besoin de faire re-
marquier que, en énarmérant les- pnunci-
pales professions qui sollicitent le choix
de la jeunes9se, notre buit principal a
été d'attirer l'attention da lecteur suît
la nécessité dut travail, base essentielle
dle tout établissement qut'on veut rendre
solide et durable. Le travail ! c'est le
premier et le dernier mot de-,touit cc
qu'on peut lire suir le suijet quii nousb occu-
p-2. Il faut laisser aux poètes cette imnage
pluis gracieuse qu'exacte d'une déessce cm-
p-.rtée sur tino roue et versanîtrai lhasard
les trésors (le sa corne d'abondance.

Cel Li i d (it ait pécheucie l'Epire.
Q.,t crains-tu ? tu pa)rtes CYvrsr et sa far-
lune, avait tout fait potir mériter les laveurs
de la Fortune. Quioiquie tout semblât de.
bonne heure le convier à imiter Sylla, il
ne fit rien précipitamment: il- jeta les
fondements de sa grandeuir ftutre, comme
d'uin édifice destiné à traverser les siècles.
Il attendit pendant neuf ans tansics forêts
(les Gauiles le moment de.tenter laFortu nei,
et mêime, Li retouir de ceUe expédition
quii Pi etourit d'uin prestige surhtumain-,
il s'uni êhL stir les b)ords du Ribbicon, et
hésitaiun Instant.. Si donc la Fortune fit

tout pour lu i, il fit tout aussi de son côté treintcs. 1Dans les cas où un. catholique
puuir prévenir son inconstance, possédera un office lié ait patronage ccc é-

L'ascendanlt de cette prlteiidte déesse siastique, -la couronne aura le droit de
est moinsfLtal qu'on lie pense. Qutelle transférer le patronage. Aucun catholiqule
part a-t-elle jarnais eue dans ces oeuvres i'auira tnuecharge pour aviser lat couronnle
dle l'espiit, (tont les siècles se léguecnt ct dans la nomnination d'officiers liés à l'&-
s-a tranismiettcent rIadmi rqtion ? Qu'on te- -lise établie d'Auiglctecrre et d'Irlande-
chc rceimme 1'origi ne des grandes richies- 6 o Les lois pénales existantes contre
ses (le certains particuliers, de eciles,b;eni les Catholique% seront rappelée.
enitenduIte, que leurs possý,s--ssurs outacquk- 7o A l'égard dle la propriété, les Ca-
Ves% par dles moyens hioiauêtcs et légtim-,s. tholiques romnains seront mis sur le nié'
on1 verra qu'lelles sont toujours eni grandemepdqu lsdisds
partie le fruit dle aciv et du travail. 8o Les.raenbres cathliques du parle-

En un mot, lea vrais biens ne s'obtien- ment ne 5seront obligés de surt ir deliW
1nlent que par le travail: ('est nune maximie chambre sur aucune qý estion parti nIilèle-
auissi vielle que l'histoite, aussi vielle que 9o On ne requierra aucune déclarationl
la poésie: témoin cette allègorîeqnî1 nous à l'égzard de la trinubstantiation.
représente [Hercule placé, à l'âge de dix- 10o Sous le rapport des garanties ecclé-
huit ans, entre la Voluipté et la Vertu, qui siastiquies,.lcs catholiquecs rûmuins seront
j plident chactin- sa cause devant lui et mis sur le miême pied que les dissiderls-
tentent de l'entraînicr. La première lriî 1 lu Il n' y aura point (le véto: il D'Y
promnet de le mener par uin chemin semé auaion10 plus aucune intervention dans1
(le fleurs; ',ttre, par un chemin !onget pé- les relations en mnatières spirituelles
nit)lmais quicondube iiit à la gloire et au, entre l'église cathiolique, romaine et le
vrai bonheur. Hercule après avoir enten siège (le Rouie.
du ces deux voix, suivit celle qui lui avait 1o '1 irset1osd'vqes aI
lit que l,, bonheur ne s'acqtuieit que p: r tenant en tisrge dans l'église d'AngletCT'

'le travail. re, ni -_d wvron t pns être pris par les nie""'
lires d 'giecatholique.

Analyse de l'acte d'émanei1)ation des Catholiques 130 Lorsque le-s cathioliques rorniill'
pasc6 en 1829 par le Parlement Britannique. seront admis à des offices (le corporation

ou autres, les marques de telq offices n
Io La base de la mesuire est de fiire seront portées à nulle autre place de

disparaître les incapacités civiles qui [rap- cuîlte qu'à celles de l'égl ise établie. On ne
penit let; catholiques, et l'égalisation (les pouîrra porter de robes d'office (tans auicune
droits poltiqites. autre église qu1e dans l'église établie -

9-o Les catholiques iomains seront ad- 14o Les Jésuites et commutnaultés
mis dans les deux chambres. Aucune 1h- religieuses ; -- les nomns et le non"
mitatiort qpant au nombre. bre d'individus appartenant aux coffi'

Lf-s catholiques en devenant membres mnunautés religieuses existantes devrolIt
de chacune des chambres Jutrerott(e être enrégistrés. Les commlunnautés liées
.upporter et de défendre lt successionanu par (les voe( reiiuxo113siqls
trôn e,-abjui Lre ront le sentiment que les lie tdevronit pas être étenduies, et l'or, polS
princes eNcommuniiiiés par le pape, peu- voit ilcuipècher pour l'avenir J'enitrce
vent etre déposés et mis à mort par leurs (leCs Jésuites en cec pays. Les Jésiilfc5qL1i
sujiets-refusmant au pape le droit d'avoir au- y sont actuellement seront enrégistléS-
cune juirisdiction civile dans le royauime 15o [A franchise élective- propri éta ire de
Bri!auniirlue-d&cl'ýsavouiant et abjuIraint so- 40s. Owse prlK)seC&é'ever la franchise
lennelleutenit l'mltelition (le détruire l'ô- élective de 40s. à 10 louis.
tablqiseent actuecl dle l'église tel que ré- Les prop)riétaires seront enirégistrés et
glé parilaloc.. le régistre devra se faire devant *asd'

3 L) Tics catholiques to!nalns seront ini- tant-barrister des comtés i rlandlais avec ïI1'
hiabile-i à faire l'offlice de lord chaincelier pet de sa décision à un tribtînal stpérictlf
et celui dle lotd-lieutenant d'Irlande. en certains cas.

4 o ]Es pourront tenir toits tes emplois
(le1 corporation-pouirront être shérifs et CONDITIONS, DE CE JOI1BNAIÎ'

îcsL'Abeile parait, autant que ils-i e
une fuis par semaine, pendant I1ilî.5 o M-Iais ils ne pourront avoir aurtune scolair'e. Le p'rix de 1lidonr(ýnie1:t c-st

place appartenant à' l'église établie ; 2s. 6id. par année, payable<lvac
daýns, les coairs ecclésiastiquens ; ni dans Moitié: la première mitié, à lu rnltç'e
les universités, et colléges d'Eton, de(les lse.l eod ucriwl<Y<
WVînchester et de Westminster; non plus ne ]nté ueadI'belelexssetC~
que d ans aucune école de fondation e<clé- nnch uez a deph'ALeilrle, etbts
siastiqute. Les lois relatives au droit des petite'sall e, M. Alfred Thil>ýcdeat. n
catholiques aux présentations seront reS-ý P. A. MAILNUT, Gé,'fl


